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Julie Sabiani au colloque « Péguy dans son temps » 
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Charles Péguy ayant attendu plusieurs décennies que l’Association des anciens élèves 

de l’É.N.S. ne lui consacre une nécrologie en bonne et due forme, Julie Sabiani – grande 

spécialiste de cet auteur – ne m’en voudra pas trop, je l’espère, de n’écrire ce mot de 

souvenir que six ans après son décès, d’autant que ce retard m’a permis d’apprendre 

qu’une de mes étudiantes, madame Jacqueline Lassailly, l’avait fréquentée du temps où 

toutes deux, habitantes du quartier des Réformés, étaient hypokhâgneuses au lycée 

Thiers, et qu’elle acceptait volontiers de compléter mes informations par ses propres 

souvenirs. 

Originaire de Carticasi (Corse), Julie Sabiani fut l’élève de Jacques Viard à la khâgne 

de Marseille comme l’avait été en 1956-1958 Anne Roche – cette autre grande péguiste. 

Elle suscita d’emblée l’admiration de ses camarades de classes préparatoires pour son 

intelligence et sa façon d’aborder, avec une grande aisance, la littérature. Elle fut 

d’ailleurs reçue première au concours de l’École normale de Sèvres (1962) puis à 

l’agrégation de lettres classiques (1966). Initiée à Péguy par Jacques Viard, elle soutint 

une thèse de troisième cycle sur l’Étude des quatrains de Charles Péguy (dir. Bernard 

Guyon, Aix-en-Provence, 1970) – qui deviendra un livre (La Ballade du cœur, poème 

inédit de Charles Péguy, Klincksieck, 1973) – et accomplit toute sa carrière universitaire 

à l’Université d’Orléans : successivement chargée de cours, assistante, maître-assistante, 

maître de conférences puis professeur (1966-2008). Elle devint docteur de l’Université 

d’Orléans en présentant Les Vers inédits et les poèmes posthumes de Charles Péguy (dir. 

Géraldi Leroy, Orléans, 1989) et passa dans la foulée son habilitation à diriger des 

recherches : Recherches sur la poétique du cœur dans l’œuvre de Charles Péguy (gar. 

Françoise Gerbod, Paris-X, 1990). 

Elle dirigea avec charisme et anima de tous ses efforts le Centre Charles-Péguy 

d’Orléans de 1984 à 2008, y organisant de nombreuses activités culturelles, publiant 

catalogues d’expositions et de manuscrits (Charles Péguy et les « Cahiers de la 

quinzaine », catalogue de la correspondance générale, avec G. Leroy, vol. I, Presses 



universitaires d’Orléans, 2001) et actes de colloques (La Réception de Péguy en France 

et à l’étranger de 1900 à nos jours, Orléans, Centre Charles-Péguy, 1990). L’ont 

d’ailleurs honorée des mélanges dus à Denis Pernot et intitulés Péguy au cœur : de 

George Sand à Jean Giono (Klincksieck, 2011). 

Julie Sabiani a laissé derrière elle une bibliographie solide, très cohérente et novatrice, 

dont l’intérêt et la fiabilité ne se démentiront pas avec les années. On la retrouvera dans 

L’Amitié Charles-Péguy (« In memoriam Julie Sabiani », n° 155, juillet-septembre 

2016), avec la longue liste de ses articles et de ses éditions critiques de correspondances, 

publiés de 1971 à 2007. Le XIXe siècle et plus encore le début du XXe siècle, la Belle 

Époque l’ont attirée (La Vie littéraire à la Belle Époque, avec G. Leroy, PUF, 1998), le 

socialisme, le féminisme (Donna, amore e rivoluzione, Lecce, Milella, 1992), Jean 

Giono (Giono et la terre, Sang de la terre, 1988), Charles Péguy (Catalogue des 

manuscrits de Charles Péguy, Ville d’Orléans, 1987). 

Toujours vêtue avec élégance, souvent sur la réserve mais d’opinions tranchées, et 

maniant volontiers l’ironie, elle n’était pas d’abord facile mais s’ouvrait à quelques 

personnes choisies. Tous ses travaux témoignent de sa parfaite connaissance de son cher 

Péguy, de sa précision méticuleuse, d’une grande exigence envers elle-même et envers 

les autres. Sa carrière a confirmé l’excellence que manifestait déjà la jeune étudiante. 
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